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Introduction générale 

Les pucerons ou les aphides sont considérés actuellement parmi les insectes les 

plus nuisibles et les plus dommageables pour les cultures. Ils provoquent d’importants 

dégâts en ponctionnant la sève des plantes (Fraval, 2006). 

En tant que ravageurs, ces pucerons ont montré une grande résistance à l’égard 

des différentes molécules chimiques utilisées actuellement dans le cadre de la 

protection phytosanitaires des cultures (Fraval, 2006). 

En entomologie appliquée, les auxiliaires entomologie utilisés dans la lutte 

biologique, sont regroupés en deux catégories en fonction de leur monde alimentaire. 

Ils sont désignés de façon conventionnelle sous les termes de « prédateur » et de 

« parasitoïde ». Les prédateurs poursuivent leurs proies s’en alimenter, alors que les 

parasitoïdes vivent aux dépens d’un seul hôte, dans ou sur lequel ils se développent 

causant sa mort parfois rapide mais le plus souvent de façon différée (Debras, 2007). 

  Les parasitoïdes sont particulièrement abondants. Actuellement 50 000 espèces 

d’Hyménoptères, 15 000 espèces Diptères et 3 000 espèces des Coléoptères, de 

Lépidoptères et de Névroptères sont décrites (Cassier et al., 1998).    

Les Hyménoptères parasitoïdes des pucerons appartiennent principalement à 

deux familles, à savoir les Aphidiidae et les Aphelinidae (Stary., 1988 et Hofsvaw, 

1991 cité par Rafalimanana, 2003).    

  L’objectif principal recherché à travers ce travail est de pouvoir élaborer la 

liste des Hyménoptères parasitoïdes des pucerons associées au milieu cultivé dans 

quelques localités de la région de Biskra. L’importance de ces espèces dans le cadre 

de leur utilisation en lutte biologique contre les aphides. 

Ce travail est divisé en 4 chapitres. Dans un premier chapitre, est l’étude 

bibliographique sur les Hyménoptères parasitoïdes des pucerons. Dans un deuxième 

chapitre, il est présenté la région d’étude, le troisième chapitre qui comprend les 

matériels et les méthodes et la Quatrième présentation des résultats obtenus et leurs 

discussions. 
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1.1. Définition de pucerons 

Le puceron appelé aussi Aphides constituent un groupe d’insectes extrêmement 

répandu dans le monde. Il existe actuellement 4700 espèces dont 250 sont des 

ravageurs de plantes, (Fraval, 2006).  Ils colonisent une grande variété de plantes 

ornementales et potagères. La plupart sont propres à une espèce végétale, mais 

certaines espèces de puceron s’attaquent à une grande variété d’hôtes (Anonyme, 

2009). 

1.2.  Définition des parasitoïdes  

Les parasitoïdes sont des organismes dont les larves se développent aux dépens 

d’un seul hôte (Godfray, 1994) A ce titre, représentent un mode de vie intermédiaire 

entre les prédateurs et les parasites (Tarai, 1995). 

Les parasitoïdes représenteraient entre 8% et 20 % des espèces d’insectes 

décrites à ce jour, la majorité des parasitoïdes appartenant soit à l’ordre des 

hyménoptères (environ 50 000 espèces décrites), soit à l’ordre des diptères (environ 

16 000 espèces connues) (Ferrier, 1965). 

1.3. Les hyménoptères  parasitoïdes des pucerons 

Les familles qui parasitent le puceron :Aphidiidae et Aphelinidae . Ces 

Hyménoptères insèrent un œuf dans le corps du puceron. La larve se développe à 

l’intérieur ou l’extérieure, ce qui entraine sa mort. La nymphose a lieu dans la momie 

du puceron, puis l’adulte s’en échappe en y forant un trou (Reboulet, 2006). Puis la 

momie c’est un puceron parasité prend alors un aspect gonflé De part sa couleur 

jaunâtre ou noire, il est facilement repérable au sein de la colonie (Reboulet, 1999).  

 

Figure 1: les Hyménoptère parasitoïdes des pucerons Aphidius colemani (Ronzon, 

2006). 
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Figure 2: momies de pucerons (Ronzon. 2006). 

1.3.1.  Systématique 

D’après (Dhouibi, 2002), les Hyménoptères parasitoïdes des pucerons ont la 

Classification suivante : 

Tableau 1 : Classification des hyménoptères parasitoïdes des pucerons. 

-Sous phylum   Hexapoda. 

- Classe   Insecta. 

- Sous classe  Pterygota. 

- Section  Neoptera. 

- Division  Oligoneoptera. 

- Ordre  Hymenoptera. 

- Sous ordre  Apocrita. 

- Division  Parasitica. 

- Super famille  Ichneumonoidea. 

- Famille  Aphidiidae. 
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1.3.2. Description anatomique des stades de développement  

 Œuf 

Les œufs des parasitoïdes ont des dimensions microscopique. La forme et la 

tailles des œufs des Aphidiinae est spécifique pour chaque espèce (Stary, 1970).  

 Larve 

 Le 1
er

 stade larvaire est semblable chez toutes les espèces de tous 

les genres, et est caractérisé par une tête distincte munie de larges 

et d'éminentes mandibules non dentées. Le corps est divisé en 13 

segments couverts de rangées de soies. La prolongation du 

dernier segment forme l'appendice caudal, qui est également 

couvert de soies (Stary, 1970). 

 Le 2
e
 stade larvaire se caractérise par une segmentation de la tête 

et du corps moins apparente et un nombre de soie moins 

important. Aucun changement au niveau des mandibules n'est 

mentionné (Stary, 1970). 

 Le 3
e
 stade larvaire se distingue par l'absence des mandibules et 

des oies sur le corps ainsi que l'appendice caudal (Stary, 1970). 

 Le 4
e
 stade larvaire se caractérise par la réapparition des 

mandibules. Les pièces buccales sont bien différenciées. Les 

antennes peuvent être bien distinguées. La formation des deux 

systèmes respiratoire et digestif est achevée (Stary, 1970). 

 Nymphe  

Chez la nymphe, les pattes et les ailes demeurent repliées tout au long de la face 

ventrale du corps. Se stade est de couleur jaune clair mais devient au fur et à mesure 

de plus en plus sombre (Stary, 1970).  
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Figure 3: Stade nymphal du parasitoïde (Tahar chaouch, 2010). 

 Adulte 

 Tête  

La tête d’un Aphidiide adulte est orthognathe, transversale, la face frontale est 

généralement lisse. Le clypeus couver la grande partie de labre (stary, 1970). 

Elle porte une paire d’yeux composés, trois ocelles, une paire d’antennes et les 

pièces buccales (stary, 1970). 

 

Figure 4: La tête d'un hyménoptère du puceron adulte (Tomanovic et al, 2003). 
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 Le thorax 

Le thorax porte les pattes et les ailes, Il est fusionné avec le premier segment 

abdominal, qui est lisse ou avec peu de soies, convexe et présent des sculptures 

variables et des tailles spécifiques pour chaque genre (Stary, 1970). Le mesocutum 

est pourvu de soies éparses le long des bords et des notaulices effacées pour la plupart 

des genres. Chez le genre praon le mesocutum présente un lobe central à pubescence 

éparse, des lobes latéraux avec de larges aires ovales dénudées, des notaulices 

profondes et étroites (Stary, 1970). 

 L’abdomen  

Les Hyménoptères sont caractérisés par un corps grêle et une taille assez petite 

(3mm au maximum). L’abdomen est formé de 8 segments soutenus par une 

membrane inter segmentaire, Il est rond chez les mâles et lancéolé chez les femelles, 

L’abdomen est séparé du thorax par une zone d’étranglement désignée par le pétiole 

(Stary, 1970). 

1.4. Reproduction  

Les hyménoptères ont un mode de reproduction qui les séparé de tous les autres 

insectes et qui peut être unique dans le règne animal (Bernard, 1999) cité par (Tahar 

chaouch, 2011) a noté que les femelles, notamment, celles des espèces prédatrices et 

mellifères ont la faculté de connaître et de déterminer à volonté le sexe de l'oeuf 

pondu. 

Chez les Aphidiides, 3 types de reproduction parthénogénétique peuvent être 

distingués  

La parthénogénèse arrhénotoque se caractérise par le fait que les œuf peuvent 

donner naissance à la fois à des males et à des femelles. Ce type de multiplication est 

très fréquent chez les espèces appartenant au genre Aphidius (Stary, 1962 et 1964 

cités par Stary, 1970).    

Dans le cas de la parthénogénèse deutérotoque, les œufs pondus ne donnent que 

des males (Doutt, 1959 cité par Stary, 1970). Ce type a été observé seulement chez 

Lysiphlebus fabarum ( Stary, 1966 cité par Stary, 1970). 

En cas de parthénogenèse thélytoque, les œufs donnent exclusivement des 

femelles et les males sont inconnus (Doutt, 1959 cité par Stary, 1970). 
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1.5. Le parasitisme  

Les hyménoptères ont un mode de reproduction qui les séparé de tous les autres 

insectes et qui peut être unique dans le règne animal (Bernard, 1999). 

 Pré-oviposition 

D'après (Guerrieri et al ., 1997) le parasitisme réussit est le résultat final d'une 

série d'interactions complexes entre le parasitoïde et son hôte naturel. C’est au cours 

de cette étape qu’une femelle parasitoïde adulte partira à la recherche d'hôte pour y 

déposer une descendance. 

 Oviposition 

Le parasitoïdes entame d’abord une phase de prospection à l’échelle de la 

plante, notamment au niveau des organes infestés. Une fois que le puceron hôte et 

détecté, il le prospecte avec ses antennes pour déterminer l’espèce et le stade larvaire. 

Après cette étape, le réflexe postural se déclenche et s’illustre par la courbure de 

l’abdomen vers l’avant au dessus du thorax et entre les pattes. Il procède ensuite à 

l’oviposition. Généralement un seul œuf est déposé dans le corps de l’hôte. Enfin, il 

retire son ovipositeur du corps de l’hôte.        

1.6. Cycle de vie 

 
Figure 5: Cycle de vie de puceron (Lopes, 2007). 
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1.7. Lutte 

Pour la protection des cultures contre les pucerons, l’homme a eu recours à des 

moyens de lutte dont l’efficacité s’est accrue suite à l’apparition des produis chimique 

de synthèse – A la fin du XIXe siècle, les technique de lutte ont intégré des approches 

physique et chimique et de lutte biologique (Pesson, 1990). 

La lutte chimique n’est pas le seul moyen qu’utilisent actuellement les 

agriculteurs pour combattre les ennemis de leur culture il ya la lutte biologique. 

Aujourd’hui, la plupart de lutte biologique proposée comme une solution 

possible de protection des cultures, impliquant un emploi judicieux de plusieurs 

moyens de lutte (Suty, 2010). 

Les agents de lutte contre les pucerons sont nombreux, mais les parasitoïdes 

sont reconnus comme étant des agents potentiels très efficaces (Lopes, 2008). 
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2.1. Situation géographique (Biskra) 

La wilaya de Biskra est localisée au sud-est Algérien. Elle s’étend sur une 

superficie de prés de 21 607.20 Km
2. 

Elle est délimitée au nord par la wilaya de Batna, 

au nord-est par la wilaya de khenchela, au nord ouest par la wilaya de M’Sila, au sud-

ouest par la wilaya de Djelfa, au sud-est par la wilaya d’EL-Oued et au sud par la 

wilaya de Ouargla (A.N.A.T, 2003).   

 
Figure 6: Localisation de la wilaya de Biskra (A.N.A.T, 2003). 

2. 2. Relief et topographie  

La région de Biskra se caractérise par une diversité de son relief mais elle 

comporte principalement : 

 Des montages, qui se situent au nord de la wilaya et qui représentent 

13% de la surface totale, 

 Des plateaux qui s’allongent du nord au sud de la wilaya mais 

localisées essentiellement, 

 Des plaines qui présentent presque 29% de la surface de la wilaya et 

s’étendent sur l’axe d’EL Outaya-Doucen (A.N.A.T, 2003).   
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 Climat 

La région de Biskra se caractérise par sa grande biodiversité et le climat a un 

impact sur cette diversité. 

Où nous trouvons que le climat est caractérisé par la chaleur et la sécheresse et 

trouve que cette température atteint parfois pendant l'été à 45 degrés et en hiver 

jusqu'à 0 degrés, parfois seulement (Anonyme, 2003). 

 Températures 

La température est un facteur important qui peut limiter et contrôler la 

distribution des animaux et des plantes (Dajoz, 1985). 

 . D’après (Stary., 1970) a mentionné également que la longévité des 

Aphidiidae est l’une des réponses de l’adulte aux conditions 

environnementales. Cet auteur ajoute que les températures basses 

prolongent la durée de vie et diminuent l’activité par contre les 

températures élevées réduisent la duré de vie et stimulent l’activité.          

 La température optimale pour la reproduction des pucerons se situe 

entre 20ºC et 22ºC au cour de la journée (Bonnemasion, 

1950) .Selon le même auteur les vols des aphides sont très fréquent 

aux températures comprises entre 20ºC et 30ºC. 

 Pluviométrie 

D’après (Robert et al 1978). Les pluies de forte intensité peuvent détruire une 

grande proportion des populations des aptère et des ailés, entrainant ainsi  une 

limitation des populations des pucerons.  

D’après (Stary, 1970), les pluies empêchent non seulement la recherche de 

l’hôte mais l’ensemble des activités du parasitoïde. 

 Hygrométrie 

    Une trop grande humidité, provoquent une mortalité considérable chez les 

espèces qui hivernent dans le sol,  Tandis que les faibles intensités de ce facteur 

climatique favorisent fortement la pullulation des pucerons (Bournier., 1983). 

 Vents 

Biskra est une région très ventée. Les vents forts empêchent l’envol et la 

dispersion de l’insecte, notamment les pucerons et leurs ennemis, en fonction de ses 
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caractéristiques le vent exerce des influences sur le comportement des insectes 

(Anonyme, 2008). 

2.2. Présentation des stations d’études 

Ce travail s’est déroulé dans trois localités appartenant à la région de Biskra : 

Zeribet el oued, Ain naga et Tolga située dans la région d’étude. 

2.4.1. Zeribet el oued 

Zeribet el oued, situé à environ 80 km du siège de chef-lieu, caractérisé par la 

fertilité du sol qui lui permet d'exercer l'activité agricole, principale économie de la 

région, caractérisée par la culture des poivrons, tomates, oignons et haricots. 

2.4.2. Ain naga 

Ain naga est l'une des municipalités de chef-lieu de Biskra, à environ 18 km
2 

de 

l'état du pays, une zone de 508 km 2, caractérisée par un sol fertile qui lui permet de 

pratiquer l'activité agricole, principale culture de la région. 

2.4.3. Tolga 

Il est situé au sud de la ville de Biskra, célèbre pour ses dattes et son sol fertiles, 

et produit beaucoup de légumes tels que les haricots et les oignons, ainsi que des 

serres comme les poivrons et les tomates. 

. 
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3.1. Matériel  de travail 

3.1.1 Matériel végétal  

Le matériel végétal est formé d’organe des différentes cultures maraichères 

constituées de jeunes pousses, feuilles et inflorescences prospectées au niveau des 

champs et des serres. 

 
                         

 

Figure 7: Matériel végétal retenue pour cette étude (Photo personnelle). 
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3.1.2. Matériel animal 

l est composé de colonies de pucerons, de momies et d’Hyménoptères adultes 

Récupérés après leur émergence. 

 

 

Figure 8: Matériel animale retenue pour cette étude (Photo personnelle). 

3.1.3. Matériel d’échantillonnage et de conservation 

 des sachets en plastique pour le végétal infesté par les pucerons. 

 des boites Pétri perforé et protégé par un morceau de 

mousseline pour conserver les Momies jusqu’à l’émergence des 

Hyménoptères adultes, 

 des tubes à essai remplis d’éthanol à 75% pour la conservation 

des pucerons et des Hyménoptères jusqu’à leur identification. 
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Figure 9: Matériel de conservation la momie (Photo personnelle). 

3.1.4. Matériel d’observation 

Ce matériel est composé de verres de montre, de lames et Lamelles, d’une loupe 

binoculaire et d’un microscope optique. 

3.1.5. Autres matériels 

Ce matériel est composé d’une loupe de poche, Une loupe binoculaire, des 

épingles entomologiques, d'un pinceau fin, d'une paire de ciseau, des étiquettes. 

3.2. Méthodes de travail 

3.2.1. Choix des stations 

Pour effectuer cette étude,  nous devons nous déplacer dans ces trois zones 

sélectionnées du, Tolga, Zeribet el oued et Ain naga  

 Le type d'agriculture spécialisée dans chacun de ces domaines. 

 Les stations les plus productives. 

 L’accessibilité au terrain. 
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Figure 10: Les trois stations d’étude (Photo personnelle). 

3.2.2. Méthode d’échantillonnage 

Du 23 janvier au 9 mai 2018, les échantillons sont collectés sous la forme de 

projections sur le terrain des zones précédemment sélectionnées, une fois par semaine, 

pour prélever des échantillons en prélevant les feuilles et les petits bourgeons attaqués 

par les insectes.  

Les échantillons sont prélevés à partir des différentes plantes cultivées 

présentant à la fois des colonies d’aphides et des traces de parasitismes (momies). 

Pour cela il faut procéder à des contrôles très minutieux d’un maximum de plants afin 

de détecter une éventuelle présence des pucerons et des momies. 

Chaque échantillon d’un organe infesté est placé séparément dans un sachet en 

plastique préalablement étiqueté motionnant la date, le support végétal et la localité, 

pour chaque sortie et ramenés au laboratoire. 
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3.3. Le travail au laboratoire 

Nous prenons les échantillons collectés au laboratoire où les insectes sont 

stockés dans les tubes à essai contenant l'éthanol par 70 et déterminons la date de ces 

tubes et le type de plante prélevée 

Comme pour les momies de la même espèce de plante et la même plante est 

placée dans des boites de Pétri suffisamment aérées avec le support végétal sur lequel 

elles sont fixées jusqu’à leur émergence. Les parasitoïdes émergés sont aussi collectés 

et conservés dans l’éthanol à 75% pour leur identification. Leur conservation à l’état 

frais et avant leur dessèchement facilite leur manipulation sous la loupe binoculaire. 

3.3.1. Identification 

L'identification des pucerons se réalise en observant quelques critères de 

l'anatomie du puceron en particulier : la pigmentation et l’ornementation de 

l’abdomen; la couleur et la longueur du corps; la forme et le nombre des articles 

antennaire; la nervation des ailes; la forme et la longueur des cornicules; la forme et la 

taille de la queue; le nombre des soies caudales. En plus plusieurs clefs sont utilisées, 

en particulier, celles de Leclant (1978); Macgillivary (1979 ) ; Remaudiere et al. 

(1985) ; Autrique et Ntahimpera (1989) ; Van- Harten et al. (1994) et Hulle et al. 

(1998, 1999). 

Concernant l'identification des Hyménoptères parasitoïdes des pucerons, il est 

procédé à l’observation de certains caractères morphologiques comme la couleur de 

l’individu, la nervation des ailes, la présence ou l’absence des soies sur les ailes, la 

forme de stigma, la forme du premier tergite abdominal (pétiole), la forme de 

propodeum, la forme, le nombre des articles antennaires et la forme de l’oviposition 

(Stary, 1970). Dans certains cas, la couleur et la forme de la momie peut donner des 

renseignements sur le genre et même l’espèce du parasitoïde (Rakhshani et al. 

(2007). L'identification des Hyménoptères parasitoïdes a nécessité l'utilisation des 

clés de Kavallieratos et al. (2004); Rakhshani et al.(2005); (Rakhshani et al. 

(2007); Tomanovic et al. (2003a); Tomanovic et al. (2003b). 
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4.1. Inventaire des hyménoptères parasitoïdes 

4.1.1. Résultats 

Au terme de ce travail un nombre de 6 espèce d’Hyménoptères parasitoïdes des 

pucerons  sont présentent sur les plantes maraichères de la région de Biskra, Parmi celles-ci, 5 

espèces sont des parasitoïdes primaires appartenant à la famille Aphidiidae. Il s'agit colemani , 

matricariae, Praon volucre ,  Lysiphlebus testaceipes, Lysiphlebus fabarum, Ainsi que une seul 

parasitoïde secondaire (hyperparasitoïde) appartenant à la famille Pteromalidae. Il s'agit de 

Coruna clavata. Les espèces rencontrées sont présentées dans le (Tableau 2) selon la 

classification de (Stary, 1970). 

Tableau 2: Liste d'Hyménoptères parasitoïdes des pucerons rencontrés dans la région. 

Super famille Famille Sous 

famille Genre 
Espèce 

Ichneumonoïdea 
Aphidiidae Aphidiinae Aphidius 

Nees, 1819 

 A.matricariae 

(Haliday, 1834) 

 A.colemani 

(Viereck 1912) 

 

Lysiphlebus 

Forster, 

1862 

 

 L. testaceipes 

(Cresson, 1880) 

 L. fabarum 

(Marshall, 1898) 

 

Praon 

Haliday 

1833 

 P.volucre 

( Haliday 1966) 

 

 

Chalcidoidea 

 

 

Pteromalida

e 

 

 

 

 

 

Coruna 

 

 Coruna clavata  

 

(Boucek et Raspius, 1993) 
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Figure 5: Les parasitoïdes primaires, (A) Aphidius colemani,(B) Aphidius matricariae,  

(C) Lysiphlebus trstaceipes, (D) Lysiphlebus fabarum, (E) p volucre (Photo personnelle). 
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Figure 6: Une momie de puceron rencontré sur le différent milieu naturel dans la région 

d’étude (Photo personnelle). 

. 

 
Figure 7: Parasitoïde secondaire (hyperparasitoïde), Coruna clavata (Photo personnelle). 
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4.1.2. Discussion 

D’après les résultats obtenus (Tableau2), il est remarqué que la famille des 

Aphidiidae, la sous famille des Aphidiinae est la mieux représentée. Il existe plus de 400 

espèces d’Aphidiinae parasitoïdes de pucerons décrites dans le monde (Stary, 1970) cités par 

(Kavallieratos et al, 2004a). 

Algérie (Aggoun H., 2011) en Tunisie (Ben Hamouda et Ben Halima, 2005; 

Boukhris-Bouhachem, 2011) et au Maroc (Stary et Sekkat, 1987). Ces espèces sont 

également trouvées en milieu naturel (Tahar chaouche, 2011) et cultivé (Halimi, 2010) de la 

région de Biskra. 

Le genre Aphidius compte dans la région d'étude par l'espèce Aphidius matricariae, 

Aphidius colemani D'après (Tomanovic et al. 2003), ce genre est le plus diversifié parmi la 

sous famille des Aphidiinae. Il compte 70 espèces dans le monde et 35 espèces en Europe. 

Le genre Lysiphlebus est représenté par les espèces L. fabarum, L. testaceipes. 

 Ce genre regroupe environ 30 espèces à travers le monde (Rakhshani et al, 2007). 

D’après (Stary et al. 1971), les espèces appartenant à ce genre ont une grande capacité 

d’adaptation aux différentes conditions climatiques. 

Le genre Praon compte plus de 50 espèces décrites dans le monde entier 

(Kavallieratos et al, 2005). Dans la région d’étude l’espèce P. volucre a été collectée. 

C’est un parasitoïde généraliste et il est utilisé dans les programmes de lutte biologique, ce 

parasitoïde a l’aptitude de changer ses hôtes. 

L’autre espèce d'Hyménoptère rencontrée dans la région d’étude appartient aux Famille 

: Pteromalidae. Est un Hyperparasitoïde (Stary, 1970). L'espéce est Coruna clavata. 
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4.2. Relations tri-trophiques 

4.2.1. Résultats 

Un total de 9 associations tri-trophiques est établi par les 5 espèces de parasitoïdes 

Primaires trouvés dans le milieu cultivé de la région de Biskra (Tableau 3). 

Tableau 3: Les différentes relations tri-trophiques (plante- puceron - parasitoïde) notées 

dans le milieu cultivé de la région d’étude. 

Cultures Pucerons Parasitoïdes Localités 

Melon  

(Cucumis melo) 

Aphis gossypii 

(Glover, 1877) 
 A.matricariae 

 A.colemani 
 L. testaceipes  
 L. fabarum  

 P.volucre 

 

Zeribet el oued  

 

Fève 

( Vicia faba.) 

 

Aphis craccivora 

Koch, 1854) 

 L. fabarum  

 A.matricariae 
 

 

Tolga 

 

Piment 

(Capsicum 

annuum) 

Myzus persicae 

(Sulzer, 1776) 

 A.colemani 

 A.matricariae 
 

 

Ain naga 

4.2.3. Discussion 

Les résultats rapportés sur le (Tableau3), ont permis de dresser un total de 09 

associations tri-trophiques (plante-pucerons-parasitoïdes primaire) dans la région d’étude. 

Aphidius matricariae dans la région d’étude a formé 3 associations avec les plantes et 

leurs pucerons des 03sites prospectés Zeribet el oued  Tolga Ain naga Ain naga. 

Comme il ressort que la polyphagie et la prédominance de certains parasitoïdes est liée 

à leur capacité de dispersion et d’adaptation. 

L’espèce A. matricariae est la plus présente dans la région d’étude, elle a formée 03 

associations tri-trophiques. Cette espèce a parasité  Aphis gossypii, Myzus persicae, Aphis 

craccivora. 

 

 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Vicia_faba
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D'après Stary (1975), A. matricariae est un parasitoïde polyphage, généraliste, 

Originaire du nord de l’Inde et du Pakistan mais actuellement d’après (Tahriri et al, 2007), 

en Iran, il est le plus utilisé dans la lutte biologique contre les aphides. Il a été signalé en 

Tunisie par (Benhalima-Kamel et Ben Hammouda, 2005), en Iran par (Tahriri et al, 2007) 

et en Grèce par (Kavalliearetos et al, 2001). En France, il a été noté sur 31 espèces de 

pucerons (Stary et al., 1973 ; Stary et al., 1975). 

En Algérie, Aphidius matricariae est l’espèce la plus dominante sur les pucerons 

inféodés aux plantes spontanées et cultivées, il a été signalé sur 23 espèces de pucerons 

installés sur 38 espèces végétales (Laamari et al, 2011 et 2012). Et se trouve aussi à Biskra 

par (Halimi 2010) sur 11 plantes cultivées (Citrullus Vulgaris, Citrus limonum, C. reticulata, 

Csinensis, Curcu bita pepo, Cucumis melo, C. sativus, Cynara scolymus, Eriobotria  japonica,  

Phaseolus vulgaris, Solanum lycopersicum et  Triticum durum. A khenchela par (Aggoun 

2011). 

L'ysiphlebus fabarum a pu former 2 associations tri-trophiques avec deux pucerons, 

Aphis craccivora et Aphis gossypii, ces parasitoïdes est spécialisés dans le groupe du genre 

Aphis (Stary, 1970). Cette espèce est déjà signalée au Maroc par (Stary et Sakkat, 1987) sur 

Aphis afinis, A. craccivora, A. fabae et A. gossypi. En Algérie, (Stary 1976) cité par Abd 

Essamed (1998) a noté sa présence sur Aphis craccivora, A. fabae, A. gossypii,. Cette espèce 

a été trouvée à Batna sur A. fabae, A. craccivora, A. gossypi et Myzus.persicae (Abbes, 2009). 

Dans la région étude, Lysiphlebus testaceipes a formé 01 association tri-trophique.  

 

Il a Été trouvé sur Aphis gossipii, Ce parasitoïde est un insecte entomophage généraliste 

(cheyppe, 2006). Peut être utilisé dans des programmes de lutte biologique contre ces 

phytophages (Laamari et al, 2010). 

Le genre Lysiphlebus est représenté par Lysiphlebus testaceipes. Ce genre englobe 

environ 30 espèces réparties dans le monde entier (Rakhshani et al., 2007) et en France 

(Stary et al ., 1975). 

L’espèce, L testaceipes a été trouvée également à Batna (Khenissa, 2009;Ghodbane, 

2009 ;Marouani ,2009, Abbes , 2009; Benferhat ,2010), à Ouargla (Chehma, 2013) et à 

Biskra (Halimi, 2010). 
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L’espèce Aphidius colemani, avec 02 associations formées. Il a été signalé sur 

Aphis gossypii et Myzus pericae. 

   (Laamari et al., 2011) a noté la présence d’Aphidius colemani sur plusieurs espèces 

de pucerons. 

Dans le bassin méditerranéen, A. colemani a été isolé à partir des momies de 

Melanaphis donacis et d’Hyalopterus pruni au Maroc, en Italie et en France (Stary et 

Sekkat, 1987). Il a été signalé aussi en Tunisie sur Hyalopterus pruni (Ben Halima et Ben 

Hamouda, 2005) et sur Aphis gossypii (Boukhris-Bouhachem, 2011). 

Le genre Praon compte plus de 50 espèces décrites dans le monde entier (Kavallieratos 

et al, 2005). Dans la région d’étude l’espèce P. volucre a été collectée. C’est un parasitoïde 

généraliste et il est utilisé dans les programmes de lutte biologique, ce parasitoïde a l’aptitude 

de changer ses hôtes. 

L’espèce praon volucre, avec 01 association formée. Il a été signalé sur Aphis gossypii. 

L e genre Praon est peu présent dans la région de Biskra. L'espèce P. volucre a été 

trouvée sur Uroleucon sonchi, Hyperomyzus lactucae installé sur Sonchus. A travers le 

monde, cette espèce peut parasiter plus de 90 espèces aphidiennes appartenant à plus de 35 

genres (Halimi, 2010). 

P. volucre a été enregistré au Maroc sur M. persicae et Macrosiphum rosae (Stary et 

Sekkat, 1987), en Tunisie sur M. persicae, H. pruni, A.citricola et M. rosae (Ben Halima et 

Ben Hammouda, 2005). Il a été également signalé en France par Stary et al. (1971, 1973, 

1975), en Iran par Rakhshani et al. (2005), en Grèce par Kavallieratos et al. (2001).  
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4.3. Relation tétra-trophiques 

4.3.1. Résultats 

Dans cette étude les résultats obtenus sur le (Tableau4). 

Tableau 4: Les différentes relations tétra-trophiques (plantes-pucerons-parasitoïdes 

primaire-hyperparasitoïdes) notées dans la région étude. 

Plante   Puceron hôte Parasitoïde primaire Parasitoïde 

Secondaire 

Melon Aphis gossypii 

 
 L.testaceipes  

 

 

 

 

 

Coruna clavata 

 

 

 L. fabarum  
 

Fève Aphis craccivora 

 
 L. fabarum  

 

 A.matricariae 

 

 

4.3.2. Discussion 

Les hyperparasitoïdes ou les parasitoïdes secondaires, peuvent occuper le 4ème niveau 

Trophique (Buitenhuis, 2004), ils vivent sur les stades immatures des parasitoïde primaire et 

été formées en milieu naturel ou cultivé. Il est bien connu que l'hyperparasitisme est 

relativement rare ou faible dans les conditions naturelles. L'hyperpasitisme est l'un des 

interactions les plus importantes dans l'évaluation de l'efficacité des parasitoïdes primaires. 

Dans cette étude, une seul espèce d'hyperparasitoïde est trouvée, formé un nombre 

important d'associations tétra-trophiques. L'hyperparasitoïdes appartiennent à la famille 

Pteromalidae, il s'agit Coruna clavata. 

Il est à remarquer que l’apparition des hyperparasitoïdes s’effectue simultanément avec 

l’augmentation des chaleurs au printemps aire, dès la fin de mois de Mars, leur activité 

devient dominante vers la fin de la saison 
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4.4. Sex-ratio 

4.4.1. Résultats 

Les résultats présentés sur le (Tableau5), montrent que la sex-ratio est à la faveur Des 

femelles chez la majorité des parasitoïdes primaires rencontrés. 

Tableau 5: La sex-ratio des espèces de parasitoïdes primaires rencontrés dans la région. 

Pucerons Parasito

ïdes 

 

plante Date Total Mâle Femelle Sex-

ratio   

(%) 

 Aucun 

puceron 

A.matric

ariae 

 

Tomate 22/3/2018 4 1 3 33.33 

30/3/2018 2 0 2 - 

8/4/2018 1 0 1 - 

15/4/2018 1 0 1 - 

Myzus  
persicae 

 

A.colema

ni 

 

Piment 22/3/2018 1 0 1 - 

A.matric

ariae 
 

 

 30/3/2018 4 1 3 33.33 

15/3/2018 3 1 2 50 

Aphis 
craccivora 

 

L.fabaru

m 

Fève 13/4/2018 19 7 12 57.14 

17/4/2018 2 0 2 - 

 

A.matric

ariae 

 

 9/4/2018 17 5 12 41.66 

Aphis gossypii 

 
A.matric

ariae 

 

Melon 1/4/2018 4 1 3 33.33 

12/4/2018 2 0 2 - 

21/4/2018 1 0 1 - 

A.colema 

ni 
 

 23/4/2018 1 0 1 50 

27/4/2018 1 0 1 - 

 

L. 

Testacei

pes 

 

 29/4/2018 1 0 1 - 

1/5/2018 3 0 3 - 

5/5/2018 2 1 1 66.66 

 

L. 

fabarum 

 

 

  1 0 1  

 Praon  9/5/2018 1 0 1  



Chapitre 4 :                                                                                 Résultats et discussions 

26 

 

volucre  50 

        

 

 

Figure 8: Les colonnes graphiques représentent le nombre d’individu (femelle-male) formées 

par chaque parasitoïde dans la région d'étude. 

4.4.2. Discussion 

La sex-ratio de chaque espèce parasitoïde(%) = le nombre de mâles / le 

Nombre de femelles = *100 

D'après les résultats obtenus (Tableau4.4), les populations des parasitoïdes primaires 

Sont mixtes mais dans la plupart des cas le rapport est la faveur des femelles. Les dominances 

des femelles est nettement visible chez Lysiphlebus testaceipes, Lysiphlebus fabarum, 

A.colemani, A.matricariae et Praon volucre. 

Les femelles des Hyménoptères sont parmi les insectes qui peuvent modifier le sexe de 

leur progéniture en fonction des conditions du milieu. Mestek (2015), ont mis ont évidence 

l'action de certains facteurs biotiques et abiotiques sur la sex-ratio. Les facteurs biotiques sont 

liés au parasitoïde lui-même (âge de femelle, la taille du parasitoïde et la densité de la 

population) et d'autres au puceron hôte ('espèces hôte, la densité et la taille). En ce qui 

concerne les facteurs abiotiques, il y a surtout l'effet des températures. 

D’un autre côté, la taille de l’hôte peut affecter la sex-ratio du parasitoïde. (Matin et 

al., (2009), a rendu compte que lorsque le puceron hôte est grand, la femelle pond 

Généralement un œuf fécondé qui donnera une femelle, alors que si l’hôte est petit, l’œuf 

pondu ne sera pas fécondé et donnera en revanche un mâle. 
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D’après Matin et al, (2009) cité par Halimi (2010) à une température élevée, la 

Plupart des activités des parasitoïdes, comprenant l'accouplement, l'oviposition, ainsi que le 

vol, diminuent sensiblement. Comme conséquence à cet effet, la progéniture sera dominée par 

les mâles. 
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 Conclusion générale 

Les sorties hebdomadaires effectuées dans le milieu cultivé de Biskra, 

notamment les communes Tolga, Zeribet el oued et Ain naga , ont permis d’établir 

une liste de  06 espèce d’Hyménoptères parasitoïdes de pucerons, dont 05 espèces 

sont des parasitoïdes primaires et un seul parasitoïdes secondaires. Il s’agit d’Aphidius 

colemani, Aphidius matricariae, Lysiphlebus  testaceipes, Lysiphlebus fabarum,  

P.volucre, Coruna clavata. 

L’espèce Coruna clavata est un hyperpasitoides ( parasitoïde secondaire), et 

l’espèce Aphidius matricariae est la plus dominante et la plus polyphage dans la 

région d’étude.                                                                  

L’étude a montré que 09 associations tri-trophiques parasitoïdes-pucerons-

plantes sont construites dans la région d’étude. Les parasitoïdes primaires trouvés 

appartenant aux genres Lysiphlebus, Aphidius. 

 L’évaluation de la sex-ratio a montré que la plupart des espèces de parasitoïdes 

Primaires collectées dans la région d’étude, sont des populations mixtes mais avec 

une certaine dominance des femelles.  

  Il est souhaitable de continuer ces travaux pour mettre en relief la richesse 

réelle des écosystèmes cultivés en cette faune auxiliaire. Il est souhaitable d’élargir la 

surface d’investigation des milieux cultivés avec les environnements adjacents afin de 

poursuivre le déplacement des insectes auxiliaires entre les différents habitats. 
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 ملخص

سريبت الىادي،عيه :الذراست الاسخطلاعيت و الميذاويت الخي اسخهذفج الىسظ الفلاحي لىلايت بسكزة  وبالضبظ

: اوىاع ابخذائيت حخمثل في 5 اوىاع مه طفيلياث المه مه بيىها 6الىاقت، طىلقت قذ سمحج بخحذيذ   

A .colemani, A. matricariae, A.Praon volucre ,  Lysiphlebus testaceipes, Lysiphlebus 

fabarum,  

Coruna clavata ووىع اخز مه الطفيلياث المه و هي:  

. مقاروت مع الطفيلياث المحصل عليها في هذي المىطقتهى الاكثز اوخشارا و هيمىت  A matricariae هذي

 الذراست كشفج ايضا ان الطفيل

 فيما يخص الفخزاث الملائمت لخىاجذ حشزاث المه مابيه جاوفي و مارس 

.الفلاحي،بسكزة  ،غشائي الاجىحت،الطفيلياث،المه،الىسظ :كلمات مفتاحية  

 

Résumé 

L'enquête sur terrain, qui a ciblé le centre agricole de la région de Biskra et plus 

précisément: Zeribet el oued, Ain naga et Tolga a permis l'identification de 6 types de 

parasites Manna, dont 5 types de primaires. 

Ce dernier est: 

A.colemani, A. matricariae, A.Praon volucre, Lysiphlebus testaceipes, Lysiphlebus fabarum . 

         Et d'autres types de parasites sont: Coruna clavata. 

         L'étude A matricariae la plus répandue et prédominante Comparé aux parasites 

obtenus dans cette région. 

En ce qui concerne les périodes appropriées de présence d'insectes de janvier à mars et 

en dehors de cette période,  

Mots clé : Hyménoptère, parasitoïdes, pucerons, milieu cultivé, Biskra    

Summary 

   He field survey, which targeted the agricultural center of Biskra province and more 

precisely:, Zeribet el oued, Ain naga and Tolga allowed the identification of 6 types of 

parasites, including 5 types of primaries. 

This last one is: 

A.colemani, A. matricariae, A.Praon volucre, Lysiphlebus testaceipes, Lysiphlebus fabarum. 

   And other types of parasites are: Coruna clavata.   The most prevalent and prevalent study 

A matricariae Compared to the parasites obtained in this region 

     With regard to the appropriate periods of presence of insects from January to March an 

outside this period, we have given a shortage because of the presence of natural enemies 

frequently  

.Key words: Hymenoptera, parasitoids, aphids, cultivated medium, Biskra



 

 

 

 

 

 


